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'Histoire d'une Indienne (suite)

LA F.MMrNE

KL y a quelques annéeg, une grand(- -famine désola l'Inde; on
iétablit à Madras de grands barraquements où on reçut tous
les affiiinés. Mêmne là, ils eurent b-)eaucoup. à souffrir, la plu-

part arrivaient extéànués, agoniisants: la fièvre Se mîlt parmi eux
tz, la charité ne par\ int pas à les arrachier tous à la mort. un
,grand nomibre fut victime de cette fièvre devenue cotagieu.se.
Dans les terres ce fut bienî pis enicore; lu i iz ne pouvait pénétrer
jusque-là des navires l'amenaient il Madras, nmais commnent
secourir les pauvres gens qlui étaient quabi perduzi dans sles.pays-
presqpie inconnus, o'. imuun chemin paial 'buisi
Aussi, rien ne peut donner idée dle la -iîisère qu'entraînait, cette
faiire, on pourrait citér maints traitb tous plus horribles le!,
uns que les autres. C'e-st> par exemple, unt \-vyageuir., anglais qui
frappe *à la porte d'une chaumière indhienne : on ne lui répond
pas, il foi-ce l'entrée et se trouve dans unt grand' tomblleau :le
père, la mère, les enfants, tous sont morts d'inanitiop ils s'é-
taiexit couchés pour attendre la flh1 d'une torture, qu'ils n'a-
-valent nul moyen (le coUmb attre.

Les Franci Scaine LS Missionnaires dle Marie, elles-xuêénies, omdt
eu sous leurs vexde-cèe u'elles n'*oublier-onitjama,.is: deux
d'entre elles, un jour se rendant de M1ettoupaleyamn à Oota-
Camuund)(, descendirent de chrttcpour prendre le repas dit
midi et nmangèrent tranquillement suv une roche. Lu dîner ter-
miiié,je ne siais quelle inspiration fit faire aux du.Religieube>
le tour dit petit mamnelon formé par le rocher : horreur' du côté
opposé à celui où elles ,;ét4ii(eflt assibes était unt pauvre Indieni
mort récenmment de faiim,ý il n*y avait plus aucun secours a lui
donner, son âme avait vraiment quitté son- corps.

A la voudou indienne, la famine se fit aussi sentir, les boeuf-s
furent la preiè(re catuse de ruine; il un coûtait trop cher dle le,
niourrit: ; on diminua leur pititnce, les î,auvres bêtes ne se plai -
gniirent p"s, mais tombèirent, malades et moururent. Carpenne
me sut pas se consoler d'un pareil malheur, il prit la fièvre et se
coucha. Dès lors la miisère entra sous su-n toit: les sulées, les
«býjoux furent v'endus à. vil prix sur la route, par la pauvre


